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Resum6 - Ce sont les premiers rdsultats de l'6tude d'un nouveau gisement de la Sierra de Atapuerca d'~ge P16istoc~ne 
inf6rieur et moyen nomm6 ~ Sima del Elefante >>, qui seront pr6sent6s dans cet article. I1 s'agit d'un remplissage kars- 
tique de plus de 21 m d'6paisseur, divis6 en 21 unit6s lithostratigraphiques, groupies en trois phases de colmatage, 
diff6renci6es par une texture, une couleur et une composition clastiques distinctes. La t~ Sima del Elefante >~ a pr6sent6 
un registre pal6ontologique vari6, avec une particuli&e richesse en restes d'oiseaux, de carnivores et de micro- 
mammif+res. Les donn6es biostratigraphiques et pal6omagn6tiques prdiminaires attestent de l'appartenance des 
niveaux inf6rieurs du gisement (E-8/~ E-14) au Pt6istoc+ne inf&ieur. D'un autre c6t6, les niveaux sup6rieurs de la 
s6quence (E- 15 a E- 19) semblent correspondre au final du P16istoc+ne moyen, ~tjuger par les restes de macrovert6br6s 
et des diff6rents niveaux arch6ologiques pr6sentant une industrie de caract6ristiques moust6riennes. 
Parmi les niveaux stratigraphiques analys6s on rel+ve E-9. Diff6rentes 6vidences retrouv6es dans cette unit6 - frag- 
ments de calcaires de morphologie similaire aux instruments anthropiques, et des restes osseux avec de possibles 
traces de d6coupe - ont fait 6tablir l'hypoth6se d'une occupation humaine dans ce gisement. Un eclat en silex claire- 
ment anthropique a 6t6 d6couvert dans le niveau E-11 (PI6istoc+ne inf6rieur), durant la campagne de fouille 2000. Ces 
restes repr6sentent le registre arch6ologique le plus ancien de la Sierra de Atapuerca et confirment la pr6sence humaine 
en Europe depuis au moins 1 million d'ann6es. Du point de vue pal6o6cologique, la trouvaille d'Haliaeetus albicilla 
dans le niveau E-10 de la ~t Sima del Elefante >~ offre des donn6es de grand int6r~t. En effet, elle repr6sente la plus 
ancienne trace de cet oiseau dans la p6ninsule Ib&ique et implique l'existence de grandes masses d'eau, dans l'entou- 
rage. © 2001 [~ditions scientifiques et m6dicales Elsevier SAS 
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Abstract - 'Sima del Elefante': A New Pleistocene Site at the Sierra de Atapuerca (Spain). We present prelimi- 
nary results of the study of a new Pleistocene site at the Atapuerca Hill, known as the 'Sima del Elefante'. This is a 
cave deposit more than 21 m thick of sedimentary sequence that has been divided into 21 litostratigraphic units, 
grouped in three sedimentary phases, with well-distinguished texture, colour and composition. The 'Sima del 
Elefante' has offered a variety of paleontological record, with a particular richness in fossil birds, rodents and carni- 
vores. Paleomagnetic and biostratigraphic data allow dating the lower levels of the site (E-8 to E-14) as Lower Pleis- 
tocene. On the other hand, the middle and upper levels of the sequence (E-t 5 to E-19) seem to correspond to the end 
of the Middle Pleistocene in the light of the macro-vertebrates remains and the presence of several archaeological 
levels with a lithic industry of musterian features. During the 2000 field season, a flake on flint of anthropic manufac- 
ture was discovered at E-11 level. This finding, together with other evidences recovered in previous seasons, represent 
the oldest evidence of human occupation at the Sierra de Atapuerca, and confirms the presence of humans in Europe 
at least one million years ago. © 2001 Editions scientifiques et m6dicales Elsevier SAS 
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1. Introduction 

Actuellement, les cavit6s karstiques de la Sierra 
de Atapuerca (Burgos, Espagne) sont connues 
grgtce aux importantes donndes foumies par 
leurs remplissages pl6istoc+nes (Aguirre et al., 
1990; Carbonell, 1995a; Pards y P6rez- 
Gonzfilez, 1999). Le flanc sud de la Sierra est 
travers6 par une tranch6e de chemin de fer off 
affieurent quelques cavit6s (figure 1). Les gise- 
ments de Dolina et Galeria, tous deux situ6s fi 
l 'extr~me nord de la tranch6e, se caract6risent 
par leurs richesse et amplitude chronologique. 
Le registre arch6o-paldontologique correspond 

un fige m~sopldistoc~ne dans la s6quence de 
Galeria (Carbonell, Rosas et Diez, 1999) et dans 
la moitid sup6rieure de celle de Gran Dolina 
(Carbonell et al., 1995b). En ce qui concerne la 
moiti6 inf6rieure de cette derni~re, partie d 'oh 
proviennent les restes de l 'esp~ce H. antecessor 
(Carbonell et al., 1995a ; Berm6dez de Castro 
et al., 1997 ; Carbonell et al., 1999), elle date du 
P16istoc~ne inf&ieur (Par~s et P6rez-Gonzfilez, 
1995, 1998, 1999). 

Un autre grand remplissage karstique, situ6 
l 'extrSme sud de la Trinchera de Atapuerca, 
nomm6 <<Sima del Elefante)> (figure 1), 
pr6sente une sdquence stratigraphique sup6- 
rieure ~ 21 m. Les fouilles effectu6es dans ce 
gisement ont ~t6 entreprises en 1992 et depuis 
diff6rentes 6tudes se ddveloppent. Les premiers 
r6sultats biostratigraphiques et pal6omagn6- 
tiques 6tablissent, pour l 'ensemble inf6rieur de 
ce gisement, un age correspondant au Pldisto- 
c6ne inf6rieur, proche du sub chron pal6o- 
magn6tique Jaramillo. L'anciennet6 de ces d6p6ts, 
absents dans d'autres gisements de la Sierra de 
Atapuerca, ainsi que l 'abondant registre qu'il  a 
fournit, donnent ~ ce gisement un int6r& parti- 
culler. Dans ce prdsent article, l 'on prdsentera 
les premiers r6sultats de fouille et analyse de la 
Sima del Elefante. 

2. Situation et contexte g~ologique 
Le gisement de la Sima del Elefante est cata- 

logue, cavit6 IV-A-8, Plan 6, de Martin Merino 
et al. (1981). Le site a 6t6 d~couvert, comme 
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Figure 1. Plan du complexe karstique de la Sierra de Atapuerca. ,~ droite la situation du syst~me des grottes Cueva Mayor- 
Cueva del Silo et la Trinchera del Ferrocarril, oE se situe, sur l'extrSme sud, le gisement TF (Trinchera Elefante). A gauche 
le plan 61argi de la Trinchera del Ferrocarril, avec la localisation des diff~rents gisements. 

Figure 1. Map of the karst system of Sierra de Atapuerca. On the fight is the situation of the Cueva Mayor-Cueva del Silo 
complex and the Railway Trench (Trinchera del Ferrocarril), where is located the new site 'Sima del Elefante') (TF). On the 
left, enlarged plan of the Railway Trench, with the location of the different sites. 
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Figura 2. Vue g6n6mle du remplissage karstique de la Sima 
del Elefante. 

Figure 2. A general view of the cave deposits from the 
'Sima del Elefante'. 

tous les autres, lors de la construction du chemin 
de fer et se situe au final de la galerie basse 
<< Galeria Baja ~ qui appartient au syst~me des 
Grottes Cueva Mayor/Cueva del Silo (figure 1). 
Cependant, la relation pr6cise entre les s6di- 
ments allochtones expos6s h la Sima del Ele- 
fante et ceux de l'int6rieur de la galerie basse, 
n'est pas connue. 

La Sima del Elefante devait constituer une 
grande galerie karstique de plus de 15 m de 
hauteur et d'une largeur maximale de 18 m dans 
la section expos6e (figure 2). Ses s6diments 
affleurent sur les deux c6t6s de la tranch6e, les 
travaux ici pr6sent6s font r6f6rence ~t la section 
la plus 6paisse du remplissage. Un sondage r6a- 
lis6 en 1996 au dessous du niveau affleurant 
inf6rieur a pennis de v6fifier la continuation de 
la s6quence stratigraphique pendant encore au 
moins 3,5 m. Les caract6ristiques physiques du 
gisement, ainsi que les principales unit6s s6di- 
mentaires du remplissage peuvent 6tre appr6cier 
sur la flgure 3. 

3. Description de la s~quence 
stratigraphique 

La Sima del Elefante pr~sente une s6fie stra- 
tigraphique ample et complexe, l 'on distingue 
21 unit~s et au moins trois phases de remplis- 
sage, avec diff6rentes caract6ristiques de chro- 

nologie, de couleur, de texture et d'origine des 
apports et (figure 3). 

La Sima del Elefante prfsente une sfquence 
de remplissage allochtone, encore mal connue 
vu la difffrence d'acc~s aux parties hautes du 
remplissage, et la prfsence d'un syst~me de 
fractures ~ par choc ~> de galerie, qui affectent 
les sfdiments, mais aussi car la partie basale de 
la sfquence (E-8) est seulement connue par un 
sondage de contr61e stratigraphique rfalis6 en 
1996. Cependant, on peut 6tablir, provisoire- 
ment, un module gfnfral du remplissage, rfalis6 
en trois phases, du secteur central de la cavitf. 

La partie inffrieure ou phase 1 a, d'une 6pais- 
seur de 9 m, se trouve fortement basculfe vers 
le Nord, jusqu'h 40 o dans la section Sud de la 
Sima del Elefante. Elle est affectfe par des 
fractures et par des effondrements de toit de 
galeries, infra-adjacentes aux dfpfts. Cette 
partie inffrieure est stratigraphiquement plus 
complexe. Elle est constitufe par un nombre 
61ev6 d'~l~ments de debris flows qui provien- 
nent du Sud. Vers la base du sondage stratigra- 
phique, des niveaux d'excrfments de chauves- 
souris (E-8), trfs fiche en microvertfbrfs, ont 
6t6 localisfs. Les niveaux qui correspondent 
cette partie vont de E-8 h E-14, difffrencifs et 
dfcrits dans le secteur central (figure 4). 

L'unit6 E-8 constitue le niveau sfdimentaire 
le plus bas de la sfquence, brun tr~s fonc6 (7.5Y 
R2.5/3), abondant en matifre organique et tr+s 
fiche en restes de microvertfbrfs. 

Unit6 E-9. Nommfe aussi ~ toblerone , ,  il 
s'agit d'une succession de coulfes dftritiques de 
pierres subanguleuses prfsentant un cortex altfr6 
par des phfnomfne de dissolution, avec une 
matrice argileuse brune (7.5Y R5/4), intercalfe 
par des bandes d'argiles plus plastiques et sans 
pierres. Elle est fiche en restes de macro et 
micromammif+res. 

Unit6 E- 10. Un niveau de blocs et de pierres, 
en contact, de 10-30 cm d'axe majeur et sans 
structure interne apparente, avec trfs peu de 
matrice argileuse rouge-brune foncfe(7.5Y R4/4). 
Des restes d'animaux de taille moyenne, appa- 
raissent en connexion anatomique. 

Unit6 E- 11. Couche prfsentant une organisa- 
tion h6t6rog~ne, avec un m61ange d'apports de 
diff6rentes ofigines. II faut signaler la pr6sence 
de pierres mameuses. 

Unit6 E-12. I1 s'agit d'une succession de 
coul6es d6tfitiques de flux par gravit6 qui 
6rodent le niveau pr6c6dent. L'unit6 pr6sente un 
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Figure 3. Relev~ et unit~s stratigraphiques de la" Sima del Elefante" (explication dans le texte). 
(1) Calcaires et dolomtes du Cr6tac6 sup6rieur. (2) Faci6s clastiques, et des lutites du Pl6istoc6ne inf6rieur (niveaux E-9 ~ E-14). 
(3) Faci6s clastiques et lutites, limons carbonat6s et sp616oth6mes. (4) Faci6s clastiques avec une rare matrice. (5) Faci6s clas- 
tiques et lutites res6diment6s. (6) Discontinuit6s importantes. (7) Faille. (8) Principales directions d'apport. 

Figure 3. Profile and litostratigraphic units of  the cave deposit of Sima del Elefante (see text for explanation). 
(1) Limestone and dolomtes from the Upper Cretaceous. (2) Clastic facies, supported or not, and clays from the Lower Pleis- 
tocene. (3) Clastic facies, supported or not, and clays, carbonated limes, and speleothemes. (4) Clastic facies not supported 
by matrix. (5) Clastic facies and re-sedimented clays. (6) Major unconformities. (7) Fault. (8) Main deposit entrances. 

changement de facies lat6ral rapide et marqu6. 
Vers l'extr~me proximal, de grands blocs, 
s'appuyant les uns sur les autres, diminuent en 
dimensions vers la zone m6diane plus argileuse. 
Sur l'extr~me distal, on passe ~ un niveau 
d'argiles massives prismatiques, sans presque 
pas de pierres. L'unit6 E-12, est une couche qui 
s'amincit jusqu'~ sa disparition vers l'int6rieur 
de la cavit6. Trois 6tapes d'apports ont pu ~tre 
diff6rencier (A,B et C). 

L'unit6 E-13. C'est des graviers homo- 
m6triques (paellas) avec une stratification 
crois6e d'angulation tr6s faible, tr6s s61ec- 
tionn6s et tr6s peu de matrice. 

Unit6 E-14. Unit6 complexe constitu6e d'une 
succession de coul6es d6tritiques de flux de 
gravit6, avec de forts changements lat6raux dans 
les faci6s. Trois niveaux ont 6t6 diff6renci6s. Le 
niveau inf6rieur, form6 par une coul6e de 
matrice sableuse, avec des clastes moyens. Le 
niveau interm6diaire est constitu6 par des 
argiles laminaires (5YR4/3) en alternance avec 

des 616ments d6tritiques fins et grossiers. Le 
niveau sup6rieur est une coul6e de matrice argi- 
leuse brune fonc6e avec de grandes pierres, qui 
diminuent en dimensions vers les positions 
distales. 

La deuxi6me phase du remplissage est post6- 
rieure aux failles et aux bascules des unit6s stra- 
tigraphiques qui composent la partie inf6rieure. 
Dans cette seconde 6tape, au moins, cinq unit6s 
de remplissage ont 6t6 distingu6es. Elles sont 
nomm6es E-15, E-16, E-17, E-18 et E-19. toutes 
ces formations sont 6rosives et pr6sentent des 
hiatus marqu6s. Elles peuvent, dans l'ensemble, 
atteindre 9 m. 

L'unit6 E-15 6rode le sommet de E-14 et 
donne, ainsi, lieu h une structure de cut andfill 
qui atteint le niveau E-9. Ce type de g6om6trie 
de relation entre les strates sencondary uncon- 
formity, a 6t6 d6fini par Osborne (1984). Cette 
coul6e de graviers et de blocs, avec une matrice 
marneuse claire, s'introduit ~ la cavit6 depuis le 
Sud de la section. L'unit6 E-16 poss6de le m6me 
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Figure 4. Colonne stratigraphique synth~tique de la << Sima 
del Elefante }>. La partie inf6rieure de la sdrie se trouve, 
aetuellement, en dessous du niveau affieurant. Les unit6s E-8 
/l E-14 correspondent ~ la premi+re phase de s6dimentation 
du Pl6istoc/me inf6rieure. Les unit6s lithostratigraphiques 
E-15/~ E-19 appartiennent h la deuxi/~me phase de colma- 
tage de la cavit6 au pl6istoc6ne moyen (voir explications 
texte). 

Figure 4. Schematic stratigraphic column from the " Sima 
del Elefante ". The lower part is found below the actual out- 
crop level. Units E-8 to E-14 correspond to the Phase 1 of 
sedimentation, of  a Lower Pleistocene age. The litostratigra- 
phic units E-15 to E-19 belong to the Phase 2 of  sedimenta- 
tion, possibly Middle Pleistocene age (see text for 
explanation). 

point d'entr6e que la pr6c6dente. Elle est form6e 
de diff6rents flux d6tritiques avec une matrice 
argileuse brune rougefitre. Dans la partie centre- 
distale, on retrouve des petite graviers lamin6s 
qui indiquent un d6p6ts de courants hydriques 
relativement organis6s. 

E-17 est une s6quence de limons carbonat6s 
sableux, massifs et bruns tr6s pales (10YR 7/4), 
intercal6s entre des sp61eoth+mes calcitiques. 
L'6paisseur la plus importante de 20-25 cm, 
se trouve ~ la base. Cette unit6 signale une 
s6dimentation chimique autochtone de clastes 
de texture fine, qui indiquent absence d'apports 
ext6rieurs. 

E-18, E-19 et E-20 repr6sentent des s6di- 
mentations plastiques de flux par gravit6. Les 
textures sont des graviers moyens & grossiers, 
avec des fractions de lutites et de blocs qui 
passent lat6ralement & des fractions clastiques 
de dimensions plus r6duites. Les apports pro- 
viennent autant du Sud que du Nord. Cette unit6 
pr6sente une matrice rare, brune-claire. Le 
niveau E-19 poss+de une matrice de clastes tr+s 
abondants dans le secteur central, d'une couleur 
brune-rouge~tre (7.5 YR/ 5YR). Les &apes 
majeurs de colmatage de la Sima del Elefante 
finalisent avec l'unit6 20. 

La phase 3 a correspond ~ un flux d6tritiques 
par gravit6, de graviers et de blocs, avec tr6s 
peu de matrice qui colmatent la section majeur 
du gisement, dans un conduit vertical au Sud de 
la section centrale. Ces remplissages correspon- 
dent ~ E-21. 

4. Chronologie  de  la S ima del Elefante  

Les donn6es, actuellement, disponibles indi- 
quent des phases de remplissage avec des 
correspondances chronologiques. La phase 1 a 
(E-8-E-14) date du P16istoc6ne inf6rieur, la 
phase 2 a (E- 15-E-20) correspond probablement 
dans sa totalit6, au P16istoc+ne moyen, alors que 
la phase 3" (E-21) s'est d6pos6e durant le P16is- 
toc6ne sup6rieur. La grande amplitude chrono- 
logique qui s6pare la base et le sommet de la 
s6quence fait &at d'importants hiatus s6dimen- 
taires. 

4.1. Analyses pal~omagn~tiques 

Une premiere approximation chronologique 
du gisement a ~t~ proportionn~ par l'analyse 
paMomagn~tique des s~diments. Dans ce sens, 
diff~rents 6chantillons ont 6t~ r~cup~r~s des 
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niveaux distincts de la moiti6 inf6rieure de la 
s6quence stratigraphique par J.M. Par6s et A. 
P6rez-Gonzfilez. Des r6sultats des niveaux E-8 
et E-12 ont 6t6 obtenus. Les d6p6ts montrent 
dans les deux cas une polarit6 inverse, avec une 
haute congruence dans les orientations magn6- 
tiques, ce qui autorise l'attribution de ces parties 
au cron Matuyama, c'est-~-dire au P16istoc6ne 
inf6rieur. La puissance des s6diments entre les 
deux niveaux, 4 m, permet d'6carter la possibi- 
lit6 d'une excursion de polarit6. Cette conclu- 
sion est renforc6 par les donn6es biochrono- 
logiques, expos6es dans les paragraphes sui- 
vants. 

4.2. Les rongeurs de la Sima del Elefante 

La partie inf6rieure du remplissage de la 
Sima del Elefante (E-9-E-14), est caract6ris6e 
par une association homog6ne des rongeurs 
fossiles, avec des diff6rences entre les niveaux 
concernant, uniquement, les esp6ces les moins 
repr~sent6es. Les esp~ces identifi6es jusqu'~ 
pr6sent sont (Laplana et Cuenca-Besc6s, 2000) : 
Microtus (Allophaiomys) chalinei, Microtus 
(Allophaiomys) sp. nov., Microtus (Iberomys) 
aft. huescarensis, Ungaromys nanus, Pliomys 
episcopalis, Mimomys sp., Castillomys rivas, 
Apodemus sp., Eliomys quercinus, Myoxus sp., 
Castor fiber. Le taxon le plus abondant dans les 
s6diments ~ la base de la cavit6, est Microtus 
(Allophaiomys) sp. nov. D'un point de vue chro- 
nologique, l'association des rongeurs de la base 
de la Sima del Elefante, est caract6ristique de la 
partie sup6rieure du Pleistocene inf~rieur ib6- 
rique. M. (/.) aft. Huescarensis est une forme 
interm6diaire entre M. (A.) hintoni nutiensis de 
Les Valerots (France) et M. (I.) huescarensis 
des niveaux inf6rieurs (TD3 ~ TD6) de Trin- 
chera Dolina (Sierra de Atapuerca, Burgos). Le 
gisement les Valerots poss6de un gtge maximum 
d'l,1 million d'ann6es (datation par ESR des 
sp616oth6mes - Chaline, 1984), pendant que 
les niveaux moyens et inf6rieurs de Trinchera 
Dolina pr6sentent un ~ge minimum de 780 000 ans, 
situ6s en-dessous de l'inversion Matuyama- 
Brunhes (Par6s et P6rez Gonz~lez, 1995, 1999 ; 
Falgu6res, 1999). Dans ce sens, l'fige des 
niveaux inf6rieurs de la Sima del Elefante, doit 
se situer entre les estimations maximales et 
minimales des ces gisements (1,1-0,78 Ma). 
Cette approximation chronologique, est confir- 
m6e par la pr6sence de Ungaromys nanus, un 

petit arvicola caract6ristique du Biharien au 
centre de l'Europe. La plus r6cente citation de 
cette esp6ce est probablement celle du gisement 
franqais Le Vallonet (Chaline, 1988), d'appro- 
ximativement 1,0 Ma d'anciennet6. Castillomys 
rivas est un murid6 typique des gisements ib6- 
riques du Pleistocene sup6rieur et inf6rieur. I1 
n'est pas pr6sent dans les gisements proches de 
la limite P16istoc6ne inf6rieur-moyen, tel les 
niveaux inf6rieurs de Trinchera Dolina. 

Selon les donn6es de L6pez Martinez (c.p.), 
les lagomorphes de la Sima del Elefante (li6vre 
et lapin) coincident avec ceux du gisement 
italien de Monte Peglia. Un li6vre apparait aussi 

Huescar-1 et Gran Dolina (TD4). Cependant, 
dans une premiere inspection, l'esp6ce de lapin 
repr6sent6e ~ TD4 ne semble pas similaire 
celle de la Sima del Elefante. Le remplissage 
karstique de Monte Peglia (Italie) poss+de un 
fige estim6 entre 1.3 et 1.1 Ma (Maul et al., 
1998). 

5. Interventions arch6o-pai6ontologique 

L'6tude de la Sima del Elefante a 6t6 initi6e 
par l'extraction d'6chantillons pour des analyses 
biostartigraphiques et pal6omagn6tiques dans 
les diff6rents niveaux de la s6quence. Pour le 
moment, tr~s peu d'information est disponible 
sur les phases 2 a et 3 a. Diff6rents niveaux riches 
en restes de macro et de micro faunes sont 
visisbles dans l'unit6 E-19. Quelques instru- 
ments lithiques caract6ristiques d'un Moust6- 
rien typique ont 6t6 recueillis, en coupes, de 
cette m~me unit6. Les restes de faunes r6v61ent 
une abondance relative de restes d'6quid6s et 
de cervid6s. Dans ces niveaux sup6rieurs, 
quelques restes de rhinoc6ros ont 6t6 retrouv6s, 
notamment un m6tacarpien d'apparence tr6s 
robuste. Le sp6cimen est trop petit pour repr6- 
senter S. kirchbergensis (apr6s comparaison 
avec des sp6cimens de Bilzingsleben et Ehrings- 
dorf, ainsi que les donn6es de ~ D. mercki ~> 
de Gu6rin (1980). L'exemplaire de la Sima del 
Elefante parait plus robuste que S. hundshei- 
mensis (apr6s comparaison avec des sp6eimens 
de Soleilhac et Mauer, ainsi que les donn6es de 
~ D. e. brachycephalus ~ de Gu~rin (1980), mais 
aussi plus robuste que C. antiquitatis (comment 
le sugg6re la comparaison avec les donn6es de 
Gu6rin o.c.). I1 appartient probablement 
l'esp6ce S. Hemitoechus, qui v6cut en Europe 
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Figure 5. Projection du registre pal6ontologique r6cup6r6 des 6chantillons r6alis6s sur la partie inf6rieure. 

Figure 5. Projection of the palaeontological record recovered in an archaeological survey performed at the lower levels. 

approximativement depuis 450 000 ans jusqu'au 
d6but de l'Holoc6ne. 

En 1994, un sondage arch6ologique ffit 
entam6 sur une superficie de 4 m 2, profitant 
d'une saillie du remplissage dans les niveaux 
inf6rieurs. Le sondage commen~a au niveau de 
l'unit6 stratigraphique E- 15, qui s'av6r~t st6rile, 
et atteint l'unit6 E-9. La figure 5 montre la 
distribution des restes localis6s dans chaque 
niveau. Grace aux donn6es d6duites, plusieurs 
processus d'accumulation ont pu ~tre distingu6s ; 
tous les niveaux fouill6s pr6sentent une abon- 
dance relative d'oiseaux, de carnivores, mon- 
trant ainsi que ces derniers ont fr6quent6, 
assidfiment, cette cavit6. Des restes isol6s de 
grands ongul6s apparaissent dans les niveaux, 
quelques uns pr6sentent des alt6rations atmo- 
sph6riques. Les plus grands restes sont localis6s 

l'extr6mit6 proximale de la coul6e, avec les 
grands clastes. A noter une fr6quence relative- 
ment haute de jeunes individus. 

D'une mani6re g6n6rale, les diff6rents 
niveaux pr6sentent des esp6ces ou des asso- 
ciations d'esp+ces caract6ristiques (pr6sence 
d'hippopotames, abondance de lagomorphes, 
de cariid6s ou d'oiseaux, etc.). Ainsi E-14 Cs 
(coul6e sup6rieure) pr6sente une abondance de 
lagomorphes. La proportion des parties anato- 
miques et d'616ments en connexion ainsi que la 
haute fr6quence de jeunes, semble correspondre 
/l un terrier. Les restes r~cup~r6s dans les unit~s 
E-14 et E-13, ne repr6sentent aucun comporte- 
ment sp6cifique, l'accumulation 6tant d'origine 
probablement hydrique. 

Le registre de E-12 pr6sente une claire domi- 
nance de restes de carnivores de taille moyenne 
comme Canis, Lynx, Vulpes et quelques must6- 
lid6s. La repr6sentation de squelette entiers 
indique une mort in situ de ces animaux. Avec 
ces restes de carnivores, une petite quantit6 d'os 
pr6sentant des traces de dents est /~ signaler. 
Bien que les individus jeunes soient absents, 
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Tableau I. Les esp6ces les plus caract6ristiques des diff6rents niveaux du gisement de la Sima del Elefante, Sierra de Ata- 
puerca. 

Table I. More characteristic species recovered at the 'Sima del Elefante' site. 

Age Phase Unit~ niveau 1 Mammif~res Oiseaux Autres 
Pl6istoc6ne (non rongeurs) 

Sup6rieur 3 E-20 

Moyen 2 E- 19 

E-18 

E-17 

E-16 

E-15 

Inf6rieur 1 E-14 A 

E-13 

B 

C 

E-12 A 

E-11 

E-10 

E-9 

B 

C 

E-12N 

Equus, artefacts 
Stephanorhinus hoemithecus( ?) moust6riens 

Lepus?, Oryctolagus, Hippopotamus sp. Coruus 
Stephanorhinus etruscus (?), antecorax 
Cervidae, Canidae, Bovinae 

Oryctotagus, Stephanorhinus etruscus( ? ), 
Dama ~ nestii ~ vallonetensis 

Dama ~ nestii ~, vallonetensis, 
Leporidae, Equus sp. 

Dama ~ nestii ~, vallonetensis, C. ante- 
Bovinae, Leporidae, corax 

Canidae 

Cervidae, Oryctolagus, Lepus, C. ante- 
Canis sp., corax 

Vulpes sp., Lynx sp., 
Mustelidae, Ursidae 

Oryctolagus, Cainis sp., Vulpes, 
Mustelidae 

Ursidae, Canidae, Lynx 

Lepus, Oryctolagus, Castor, 
Canidae, Vulpes sp., Mustelidae, Talpa 

Equus sp., Dama ,, nestii ~ vallonetensis, 
Bovidae, Vulpes, Mustelidae, 

Erinaceus, Oryctolagus, Lepus ?, 
Macaca sp. 

Haliaeetus 
albicilla 

Quelonidae 

Quelonidae, 
coquilles d'oeufs 

d'oiseaux 

Gast6ropodes, 
coquilles d'oeufs 

d'oiseaux 

instruments lithiques, 
Gast6ropodes 

l 'ensemble indiquerait un rep6re de carnivores. 
Dans l 'unit6 E- 10, l 'excellente conservation des 
restes de vert6br6s, est ~t noter, avec des sque- 
lettes tr6s complets d 'un  aigle p~cheur et d 'un  
castor. Cela doit correspondre hun  6pisode off le 
syst6me fonctionna comme un pi6ge naturel. 

Le registre r6cup6r6 ~t E-9, pr6sente des 
caract~res clairement distincts des autres 
cavit6s : une abondance de restes de cervid6s de 
petite taille identifi6 comme D a m a  ~ n e s t i i  ~ 

cf v a l l o n e t e n s i s ,  ainsi que des restes de cranes 
complets de must61id6s, possiblement du genre 
M e l l i v o r a ,  et des lagomorphes. A noter la 
pr6sence d 'une phalange distale attribuable au 
genre M a c a c a .  

D'un  point de vue arch6ozoologique, l 'unit6 
E-9 se caract6rise par l 'apparition de grands 
fragments osseux, de grands herbivores, avec 
des 6vidences de fracture sur os frais. Quelques- 
uns pr6sentent aussi des traces de dents de 
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carnivores indiquant l'origine des fractures. 
D'autre restes, en revanche, ne pr~sentent aucune 
de ces traces et peuvent &re le produit d'une 
fracture anthropique. Dans ce sens, la pr6sence 
dans ce niveau d'6clats calcaires similaires 
ceux r6sultants d'un processus de taille, ren- 
force l'hypoth~se anthropique des fractures. 
Quelques fragments pr6sentent aussi des stries 
de boucherie (Fermlndez-Jalvo et C~iceres, c.p.), 
un 6clat en silex, d'origine clairement anthro- 
pique, a 6t6 retrouv6 ~ E-11 (PMistoc6ne inf6- 
rieur). Bien que ces 6vidences soient peu nom- 
breuses, elle repr6sentent le plus ancien registre 
arch6ologique de la Sierra de Atapuerca et un 
des plus anciens en Europe en s6quence strati- 
graphique. Ces d6couvertes confinnent la 
pr6sence humaine en Europe il y a 1 million 
d'ann6es. 

6. Br~ve analyse pal~ontologique 
6.1 Grands mammif~res 

Des restes de grands mammif~res on peut 
d6duire les conclusions taxonomiques suivantes. 
Une rotule qui correspond Equus sp., a 6t6 
r6cup6r6e, sans pouvoir pr6ciser l'esp~ce. Du 
groupe Stephanorhinus etruscus/hundshei- 
mensis ont 6t6 trouv6s un os magnum gauche et 
une premiere et deuxi~me phalanges centrales 
d'individus jeunes. Le magnum est petit, 
clairement plus r6duit que celui de S. kirchber- 
gensis est il est de taille similaire du groupe 
S. hundsheimensi-hemitoechus. II est 16g~re- 
ment sup6rieur/l celui de S. etruscus de Ata- 
puerca Gran Dolina (TDW4). S. etruscus a 6t~ 
remplac6 par S. hundsheimensis vers la transi- 
tion du P16istoc~ne inf6rieur et moyen, pour 
autant A. hemitoechus est une forme post6rieure. 
Le sp6cimen de la Sima del Elefante appartient 
bien ~t S. hundsheimensis. D'autre part, les pha- 
langes ne pr~sentent pas encore d'articulations 
proximales fusionn~es. Elles correspondent, 
certainement,/~ la m~me esp~ce. Un autre osse- 
ment du m~me niveau, probablement un radius 
jeune, tr~s possiblement du m~me individu. 
L'hippopotame (Hippopotamus sp.) est repr6- 
sent6 par une canine sup~rieure. Cette piece est 
variable dans les dimension et ne peut &re 
attribu6e h aucune vari6t6s d'hippopotames du 
Pl6istoc6ne europ6en. 

Les cervid6s de la << Sima del Elefante >~ sont 
repr6sent6s par Dama ~ nestii ~ cfi vallone- 
tensis. Elle a 6t6 identifi6e darts plusieurs 
niveaux de la partie inf6rieure ~t partir de pibces 

dentaires inf6rieures et de fragments de bois. Le 
bois sugg6re un cervid~ de petite taille, mais ce 
qui n'est concluant Les molaires ne poss~de pas 
la premi6re fosside ouverte post6ro-linguale- 
ment, comme il est le cas chez Odocoilinae, il 
s'agit donc d'un Cervinae. La P2 inf&ieure pr6- 
sente une couronne basse avec un gonflement 
comme il est le cas chez Dama, ~ diff6rence 
de Cervus. La mille exclut complbtement les 
grands cervid6s tels Eucladoceros et Megalo- 
ceros. La mandibule et la molaire appartiennent 
donc h Dama. Made (1998) inclut << Pseudo- 
dama >> dans le genre Dama et ne consid~re pas 
plus qu'une lign6e, avec des fluctuations dans la 
taille et un d6veloppement unidirectionnel des 
bois. La dent de la Sima del Elefante correspon- 
drait bien ~ Dama ~ nestii ~ vallonetensis, une 
esp~ce qui apparait aussi dans plusieurs niveaux 
de Gran Dolina. 

La sous-famille Bovinae indet, a 6t6 identi- 
fi6e par la pr6sence d'un m6tatarse, sans poulies 
distales car il s'agirait peut 6tre d'un jeune indi- 
vidu. Le restes sugg6re une robustesse plus 
grande que celle des cervid6s. La section est 
arrondie et le sillon latero-distal est profond, 
diff6rents des Ovibovini. L'os semble corres- 
pondre hun bovin : Bison, Bos ou Leptobos. 

6.2. Les oiseaux de la Sima del Elefante 

Corvus antecorax est l'oiseau le plus abon- 
dant de toute la s6rie s6dimentaire de Sima del 
Elefante. I1 s'agit d'une forme 6teinte, plus 
petite que le corbeau actuel commun du pal6o- 
arctique (C. corax). Cette pal6o-esp~ce est la 
plus repr6sent6e dans le reste des gisements de 
la Sierra de Atapuerca et de Galeria (Sfinchez 
Marco, 1987a, 1987b, 1995). C'est un oiseau 
commun, trbs abondant, dans les ensembles de 
faunes du Pl6istocbne moyen des gisements 
karstiques (Mourer-Chauvir6, 1975). 

Une autre esp6ce fr6quente dans le gisement 
est la pygargue - Haliaeetus albicilla. Elle est 
repr6sent6e par tous les  restes du squelette, 
mdme du ceux du crane (figure 6). Dans la 
p6ninsule Ib6rique la pr6sence de cet aigle est 
rare (Diaz et al., 1996). Sa distribution g6ogra- 
phique correspond au Pal6oarctique. Elle s'&end 
de la toundra au Groenlandjusqu'h 3 000 km au 
sud. Jusqu'au si6cle dernier, elle 6tait fr6quente 
en Europe centrale, d'ofi elle a 6t6 extermin6e, 
en grande partie, par la pers6cution humaine 
(Sauer, 1984). A 6t6 retrouv6 au gisement d'Es 
Pou~s (Alcover et McMinn, 1982). Ses proies 
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Figure 6. Vue de quelques exemplaires de Haliaeetus albi- 
cilla de l'unit6 E-9 du gisement de la Sima del Elefante. 

Figure 6. View of some of the specimens of Haliaeetus 
albicilla recovered at the E-9 unit of the 'Sima del Elefante' 
site. 

sont les poissons mais aussi les oiseaux aqua- 
tiques. Parmi les rapaces diurnes, on a r6cup6r6 
un fragment de tibio-tarse d'un faucon de taille 
moyenne : il ne s'agit pas de F. peregrinus ni de 
E naumanni. La buse commune est fr6quente 
dans les gisements karstiques, probablement pour 
les nids instaU6s darts les cavit6s rocheuses. Ses 
restes ne sont jamais tr~s abondants. 

La colombe sauvage est un taxon tr6s commun 
dans les affieurements d'Atapuerca (S~inchez 
Marco, 1987a, 1987b, 1995, 1999). La nature de 
la morphologie de ces gisements fait penser/~ 
attribuer la majorit6 des os fossiles de colombe 
/t l'esp~ce C. Livia, qui installe ses nids sur les 
parois rocheuses. Quant/l la perdrix, il s'agit de 
la m6me esp6ce retrouv6e aux autres gisements 
de la Sierra de Atapuerca (S~inchez Marco, 
1987a, 1987b, 1995, 1999). Cet animal est un 
peu fr6quent dans les gisements fran~ais du 
P16istoc~ne moyen, off il a ~t~ d'ailleurs d6cou- 
vert (Mourer-Chauvir6, 1975). I1 est possible 
que P. palaeoperdix soit une chrono-esp6ce de 
P. perdix. 

Nous poss6dons jusqu'a pr6sent, une seule 
pi6ce d'Anas sp. - canard: un fragment de 
carpe-m6tacarpe, ce qui ne permet pas une iden- 
tification sp6cifique. Les canards constituent 
des indicateurs certains de masses d'eau. D'autres 
esp6ces de ce m~me genre ont 6t6, aussi, retrou- 
v6es ~ Galeria (Sfinchez Marco, 1987a, 1987b, 
1995) et dans les niveaux sup6rieurs de Dolina. 
D'un autre c6t6, l'unique 616ment connu de 
l'ordre Charadriiforme est un fragment de 
tibiotarse. Les oiseaux propres ~ un 6cosyst6me 

de lagunes, de cours fluviatiles ont une presence 
notable h Galeria (Sfinchez Marco, 1987a, 
1987b, 1995) et/l Dolina, au niveau TD6 (Sfin- 
chez Marco, 1999) et aux niveaux supSrieurs. 

Finalement, plusieurs hum6rus de l'espSce 
Carduelis chlorise ont 6t6 r6cup6rSs. Le verdier 
commun est le seul repr6sentatif des esp6ces 
d'6cologie d'habitats d'arbres et d'arbustes 
Actuellement il est s6dentaire dans la P6ninsule 
Ib6rique. Sa di6te est une combinaison de 
graines et d'insectes. 

En r6sum6, les oiseaux de la Sima del 
Elefante ne constituent pas, pour le moment, un 
ensemble vari6 en esp6ce. Corvus antecorax est 
le taxon le plus repr6sent6 comme dans d'autres 
remplissages de Sierra de Atapuerca, et de 
Galeria (S~inchez Marco, 1987a, 1987b, 1995). 
La pr6sence la plus surprenante, pour les impli- 
cations pal6obiog6ographiques et pal6o6co- 
logiques, est les nombreux restes de pygargue 
Haliaeetus albicilla. En total, les neuf taxons 
identifi6s, /~ part H. Albicilla, ont 6t6 d6j/~ 
signal6s b, Atapuerca (S~nchez Marco, sous 
presse). 

7. Conclusions 

Le remplissage karstique de la Sima del 
Elefante pr6sente des p6riodes du Pl~istoc6ne 
inf6rieur, riches en restes arch6o-pal6on- 
tologiques, in6dits dans les autres cavit6s de la 
Sierra de Atapuerca. En particulier, la p6riode 
proche du sub chron Jaramillo, bien repr6sent6 
et qui suppose un 61argissement important de la 
s6quence stratigraphique et biochronologique 
r6gionale. 

D'un point de vue pal6o6cologique, la Sima 
del Elefante fournit aussi des donn6es int6res- 
santes. Les esp6ces v6hicul6es (/t des degr6s 
diff6rents) aux milieux aquatiques continentaux 
sont tr~s fr6quentes. Les masses d'eau forrne- 
raient un 616ment important du paysage. Dans ce 
sens, la trouvaille de Haliaeetus albicilla ~ la 
sierra de Atapuerca constitue un fait notable 
pour deux raisons. I1 s'agit de la plus ancienne 
trace de cette esp~ce ~ la p6ninsule Ib6rique et 
implique l'existence de consid6rables masses 
d'eau. D'un autre c6t6, les registres fossiles 
d'Elefante et de TD6 coincident dans l'absence 
des deux choucas (Pyrrhocorax pyrrhocorax et 
P. graculus). Les restes de Pyrrhocorax sont les 
plus nombreux /l Galeria apr6s les Corvus 
antecorax (S~mchez, 2000). 
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